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esset, nostri manu facta prsesidem ejusdem senatus qui cum

aliquot senatoribus et scribis urbe exierat prehenderunt cis-

que patibulum erexerunt. Simul legatum Tholosam miserunt,
fore ut quo supplicio nostri afficerentur eodem etiam illi
omnes continuo mactarcntur. — Ita captivi commutati sunt,

Aureliis autem et compluribus aliis in oppidis binae quotidie

conciones in .-cdibus privatis habentur, tanto conventu et

tanta frequentia, ut etiam vise publica; exundent. — Regina
S c o 11 i se in patriam proficiscitur et Caleto iter facit, neque

Angliam attinget. — Eam deducunt duo Guisiani, le grand

prieur et Marchio Dalbeuf. — Dux Guisius eam prosequitur
Caletum usquc, Cardinalis vero non ita procul. —

Haec habeo qua; in praesentia Celsitudini vestrae de Gallicis

rebus scriberem. Cum ille quem ad aulam misi rediret,

plura ut spero et pluribus de rebus scribam et simul literas

quse ad C. V. dabuntur diligenter curabo. — Interea Deum

oro, ut illustriss"1 Celsitud"1 V. conscrvet. Argentorati VI..
Aug. 1561.

Illust"'ae Celsit9 V. Studiosisss cliens. Hotomann8, D

(Hat ein Siegel des Briefs mit Wappen Hotmann's.)

Prohibitivedict des Parlaments von Paris gegen die
Versammlung der Evangelischen. — Protest des Königs von
Navarra. — Peter Martyr's Geleite an's Colloqium zu Poissy.

De Paris XI. August 1561.

Le Roy ayant envoyé l'édict prohibitif des Assemblées

au Parlament de Paris défendit de le publier ailleurs que
dans le palais. — Toutefois parce que Madame la Princesse

de Condé fit une assemblée à Paris plus grande qu'il n'y
eut oncques, la court ordonna qu'on publierait l'édict à son
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de trompe par tous les carrefours. — De quoi étant adverty,
le Roy de Navarre, qui pour lors estait à Saint Germain,
vint à Paris, et remonstra aux présidens et Conseillers en

pleine Court le tort qu'ils avaient de n'avoir obéy au
commandement du Roy, les appellans remueux, mutins ct
séditieux et qu'ils ne pensoyent pas qu'il y eût un Roy poulies

«bustier, mais que bicntost ils le connaissaient. — l'uis
s'attacha au procureur général B our din, luy disant qu'il
estait sans religion et qu'il cherchait d'avoir la teste tranchée

et que c'estait ceci qu'il méritait, que bientost cognoistrait
quelle puissance avait le Roy et son Conseil, qu'il était cause

et auteur do tous les troubles.
Comme le Lieutenant criminel par le commandement de

la dite cour fust venu au logis de Monsieur le prince avec

humble prière d'êstre excusé, si suivant le commandement

qu'il montrait il étoit venu pour faire Information de la dite

assemblée, le dit Prince lui respondit, que la dite assemblée

avait esté faite ct qu'il s'en ferait encores et depuis en tous

les jours continué de plus belle. — Le Roy ayant reçue la

réponse des Seigneurs de Zurich qu'ils n'enverroyent le Docteur

Martyr sans hostage, dès le lendemain feist partir un

gentilhomme pour y aller en hostage. Monsieur de Besze

et le professeur Hébrieu Antoine Cesplier partirent avec lui

pour y aller. — Le X. de ce moys partirent de Paris

aucuns Ministres pour se trouver au Colloque des Evésqnes. —

L'on pensait que le Cardinal de Lorraine feist du

malade, touttefois la vérité a esté cognûe, que c'est à bon

escient et est en danger de sa vie. '
Tous les Sgrs. de Guise sont allés à Calets pour

conduire la Reine Marie, laquelle a entendu nouvelles que
les Anglais s'estaient jettéz en mer pour lui empêscher le

passage. — L'ensemble ne veust solennellement renoncer aux
titres et aravoiries d'Angleterre ensemble ratifier l'arrond
passé entre elle est les protestans d'Escosse.
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Les seigneurs de Chan z y et autres prisonniers pour le

fait d'Amboise Lion etc. se sont tous délivrés, excepté

Chandieu que l'on tient encores pour aucunes fausses

accusations lesquelles se découvriront en brief.

VI.
Ersuchen um eine Gesandtschaft der deutschen Fürsten mit
einem deutschen Prinzen an der Spitze, zu nachdrücklicher
Unterstützung der Interessen der Evangelischen und Neutra-

lisirung der spanischen Intriguen.

IL /Landgr. Phil.

Strassburg 1561. Aug. 23.

Illustr0 prineeps, clementisse dome.

Spero celsitudinem vestram superiores novas literas ac-

cepisse, quas principis Condensis legato ad vos profisciscenti
dederam. — Ex eo tempore missa sunt ad me nova quaedam

Gallica quse nullis mutatis syllabis ad C. V. mittenda putavi :

ut intelligas quanto conatu quantas nugas Cardinalis Lotha-

ringus nobis cum omni sua phapforum caterva ediderit. —
Sed haec antiqua ecclesia; ratio et consuetudo fuit, tum

demum victoriam adipisci cum desperata omnia videntur juxta
Christi sententiam. In infirmitate virtus mea perficetur. —
Itaque per universam Galliam ecclesia; florent ut cum maxime

ct quamvis aliquantisper cursus evangelii in urbe Lutetia
et illa tota vicinia retardetur, non sistitur tamen et in aliis

provineiis tanta quotidie fit ad ecclesiam Christi accessio, ut
nihil aliud quam phapforum querela; audiantur clamitantium,
sibi aliunde quam ex mifferationibus victum qmerendum esse.

Magna est autem procerum nostrorum expeetatio de legatione
vestra, qua; nisi quid habeat Germanici roboris non multum
proficiet. — Necesse enim, tanquam clavum clavo, hic hispa-


	

